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Chambre des Représentants. 

SÉANCE OU 7 JUILLET 1920. 

Projet de loi modifiant l'article 7 de la loi du 18 mars 1838 
portant organisation de l'École militaire. 

EXPOSÉ DES MOTIFS. 

~IEssmuns, 

L'article 7 de la loi du 18 mars 1838 détermine la composition organique 
du personnel attaché à l'Ecole militaire. 

Celle composition rie répond plus aux besoins actuels et en fait, avant la 
guerre déjà, le cadre organique de l'Ecole s'écartait notablement de celui prévu 

, par la loi. C'est ainsi qu'il y avait vingt-huil répétiteurs et maîtres adjoints, 
1 alors que, d'après la loi, il ne pouvait y en avoir que quatorze au plus. 

Le personnel en surnombre était détaché à l'Ecole militaire, par désig.iatlon 
ministérielle et de ce fait ne pouvait prétendre aux avantages moraux et 
matériels, prévus par la loi, pour l'exercice des fonctions occupées. 

L'augmentation du personnel reconnue nécessaire avant la guerre,, se fait 
sentir actuellement d'une manière plus impérieuse encore, par suite de ,l'obli­ 
gation pour l'Ecole, non seulement d'instruire les promotions ordinaires desli­ 
nées à ali monter Ic cadre des officiers des armes, mais encore de compléter 
l'instruction technique des nombreux officiers nommés pendant la guerre, sans 
avoir passé par l'École. 

Il convient donc de sanctionner par une loi l'augmentation du personnel, 
afin de le mettre à hauteur des nécessités du service et de pouvoir accorder aux 
titulaires les avantages moraux et matériels alîércnls. aux charges occupées. 

L'augmentation du personnel intéresse l'État ,.)Jajor de !'École et Ic personnel 
e nseignant. 

B 
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0 État-Major. 

a) CRÉATION D'UN E)IPLOI o' orrrcrsn SUPÉIUEUR ADJOINT 

A LA DIRECTIOi:'Î DES .ÉTUDES. 

L'article 7 prévoit que les fonelions de Commandant de 1 'École el · de 
Directeur des éludes peuvent être réunies. 

Dans ce cas, il a été reconnu indispensable d'adjoindre a la Direction des 
éludes un officier supérieur, chargé, sous le contrôle du Directeur des études: 
i • Oc l'organisation générale des éludes : répartition des cours entre les 

différentes années; tableaux de l'emploi du temps; organisation des voyages 
d'études et des travaux pratiques; contrôle du service des inspecteurs des 
éludes; , 
2° De l'organisation des examens d'admission; 
5° De l'étude dt.'s questions se rapportant à l'enseignement, au personnel 

enseignant; à l'outillage scientifique des laboratoires et musées. 

L'article 7 de la loi de 1838 devra donc être modifié comme suit : 

Après les mots : cc Ln Directeur des éludes "~ ajouter les mots: ,, Un officier 
supérieur adjoint :, Ja Direction des études » (lorsque les fonctions de Com­ 
mandant de l'Ecole cl de Directeur des études sont réunies). 

b) AUGMENT.4.TlON DU NOMBRE DES INSTRUCTEURS ADJOINTS 

A PORTEi\ DE DEUX A QUATRE. 

L'article 7 ne prévoit que deux instructeurs adjoints. 
Ce nombre est insuffisant et, en réalité, avant la guerre, il y avait quatre 

instructeurs adjoints, de façon à ce qu'il y ait pour chacune des promotions 
des deux premières années d'éludes, un officier chargé, sous la direction de 
l'instructeur, de l'instruction militaire théorique et pratique de sa promotion. 

L'article 7 a donc été amendé eu conséquence. 

c) AUGMENTATION DU NOMBRE DES INSPECTEURS DES iTUDES. 

L'article 7 ne prévoit que quatre inspecteurs des études. 
D'après l'article 9 de l'arrêté royal du H'i avril 1810, les inspecteurs des 

éludes ont la surveillance générale <les études d'une division ou promotion. 
li est donc indispensable qu'il y ait un inspecteur des éludes par promotion. 

Il en était ainsi; d'ailleurs, avant la guerre, et Ic nombre des inspecteurs des 
études était de six. C'est le chiffre qu'il convient d'introduire dans la loi. 

d) C111~:\TION D
1
UN E)IPLOI o'Ol·'F!CIER BIBLIOTill~CAlRE. 

Avant la gucrrt-, et en vertu de l'article 19 de l'arrêté royal du 1 ;j avril t 8{0, 
le soin de la bibliothèque était confié à un des professeurs ou à un employé 
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En fait, c'était général('mcnt un des maîtres de langues qui en avait la gestion. 
La bibliothèque a pris, depuis sa fondation. une énorme extension, el les 

fonctions de hihliolhécaire exig,·nt, à l'heure actuelle, une co-npétenee spéciale 
et une vérituble initinf ion, On ne p1•nl plus songer à confier ces fonctions à un 
professeur déjà suffisamment lihsorhé pa,· r élaboration «le ses cours. D'autre 
part. un maitre de langue n'aura que très rarement la compétence voulue pour 
diriger avec fruit, une 'bibliothèque d'un caractère aussi spécial que celle de 
l'Ecole militaire, et sa gestion se bornera au contrôle des entrées et sorties. 

La gestion de la bibliothèque, comportant l'établissement rationnel des cala­ 
logues, l'examen des livres proposé- à l'achat par les éditeurs etc, a été confiée 
à un officier, qui p:lr sa culture générale développée, est à même rle remplir 
avec compétence, les fonctions de bibliothécaire. 

L'article 7 nouveau consacre celle nouvelle fonction. 

e) CnÉATION o'ux OFFICIEll CIIARîa:: DU CASEI\NlDIENT, DU MÉNAGE 

ET DE L'IIABILLEl\lENT. 

Avant la guerre, ces fonctions étaient distinctes el remplies par des instruc­ 
teurs adjoints. 

Il a été reconnu nécessaire de centraliser ces services si importants, dans les 
mains d'un officier, de façon à permettre aux instructeurs adjoints de se 
consacrer uniquement à l'instruction militaire théorique et pratique des élèves 
de leur promotion. 

Les emplois de hibliolhéenire et d'offleirr cl1\ casernement seront remplis 
autant que possible par des olliciers 'inaptes au service armé. 

/) E;\IPLOYÉS ;'il~CESSAII\ES POUR LE SEfWICE DES LABORATOIRES, 

Vu l'extension prise depuis sa fondation par les différents laboratoires, 
notamment par les laboratoires rie chimie, de physique, de mécanique, de 
construction, d'artillerie et de fortification: il a. été reconnu nécessaire 
d'adjoindre ù chacun des chef, de laboratoire, en principe les professeurs du 
cours, des préparateurs. 

Le nombre de ceux-ci dépend essentiellement des services du laboratoire. 
L'article i de la lói a été amendé en conséguence. 

2° Enseignement. 

a) NmtBRE DE PROFESSEURS, 

L'article 7 de 1(1, loi de 1838 décide que Ic nombre de professeurs ne dépas- 
sera pas 18. · 

Cc nombre est insuffisant : 
1° A cause de l'introduction de cours nouveaux, notamment celui de litté­ 

rature flamande (en vertu de la loi du 31 juillet f9f 3, réglant l'usage des. 
langues duns l'armée), et celui d'éducation physique; 
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2° Par suite 'de l'augmentation du nombre de promotions, résultant de 
l'obligation pour l'école, de compléter les études des officiers nommés pen lant 
la guerre. 

Oe ce fait, un très grand nombre de cours ont dù être dédoublés, vu l'impos­ 
sibilité pour les titulaires effectifs de donner deux fois leur cours, et ce sont 
les répétiteurs qui donnent une partie des cours: II convient de leur donner les 
avantages moraux et matériels attachés à la charge de professeurs, et pour cela, 
il faut augmenter le nombre de ceux-ci, el le porter à 50. 

L'article 7 a donc été modifié en conséquence. 

b) NOMBRE DE RÉPÉTITEURS. 

Le nombre des répétiteurs est de t 4 au plus, en vertu de la loi de -1818. Ce 
chiffre est dérisoire, et cri réalité, comme il a été exposé plus haut, il y avait 
avant la guerre 28 répétiteurs. 

JI est difficile de fixer au nombre de répétiteurs une limite _invariable, 
attendu qu'il est influencé, non seulement par Ic nombre et la diversité des 
cours, mais surtout par le nombre des élèves, cc dernier étant loin de rester 
constant. 

Les répétiteurs ont pour mission essentielle d'exercer une action sur les 
élèves pris individuellement, soit en les interrogeant, soit en examinant leurs 
travaux. , 

S'il y a beaucoup d'élèves, il faut plus de répétiteurs et on constate que 
.lorsqu'il y a manque Je répétiteurs le rendement d'une promotion diminue 
immédiatement. 

Le nombre de répétiteurs ne sera donc pas fi\é par la loi, il sera déterminé 
d'après les circonstances et les nécessités du service. 

Les emplois de répétiteurs ne seraient confiés, pour autant que ce soit pos­ 
sible, qu'à des officiers ou anciens o!Ilciers. 

Telles sont les modifications proposées à l'article 7 de la loi de i 838 et sur 
lesquelles il importe de prendre d'urgence une décision. 

Le Ministre de la Défense Nationale, 
P.-E. JANSON. 
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Projet de loi modiïiant l'article 7 de 
la loi du 18 mars 1838 portant 
organisation de l'École militaire. 

ALBERT, 
HOI l>ES BELGES, 

A teus présents et à venir, Salut. 

Sur la proposition de notre Ministre 
de la Défense Nationale, 

Nous AVONS ,rnRÎnÉ ET AHHÈTONS : 

Le projet. de loi donl la teneur suit 
sera présenté en Notre nom aux Cham­ 
bres législatives : 

ARTICLE UNIQUE. 

Le texte de l'article 7 de la loi du 
·18 mars 1838 portant organisation· de 
1'.Écolc militaire, est remplacé par le 
texte ci-après : 

ART. 7. - Le personnel attaché à 
l'Écolc militaire se compose de la ma­ 
nière indiquée ci-après : 

Wetsontwerp tot wijziging van arti­ 
kel 7 der wet van l 8:Maart 1838, 
houdende inrichting der Militaire 
Sohool. 

État-maJor. 

Un commandant. l Ces fonctions 
Un directeur des élu- peuvent être ré- 

des. unies. 

Un officier supérieur 
adjoint it la direction 
des études. 

Lorsque les 
fonctions de 
commandant et 
de directeur <les 
études sont ré­ 
unies. 

ALBERT, 
KONING OER BELGEN, 

Aan allen, tegenwoordigen en toekomenden, Heil. 

Op voorstel van Onzen Minister van 
Landsverdediging, 

WIJ HED BEN BESLOTEN EN VV IJ BESLUITEN : 

Het· wetsontwerp waarvan de inhoud 
volgt zal uit Onzen naam bij de Wetge­ 
vende Kamers ingediend worden : 

EENIG ARTIKEL. 

De tekst van artikel 7 der wet van 
18 Maart 1838, houdende inrichting 
der Militaire School, wordt vervangen 
door den volgenden tekst : 

Anr , 7. - Het aan de Militaire 
School in dienst zijnde personeel is 
volgenderwijze aamengesteld : 

Staf. 

Een Commandant. l . Deze betrek­ 
Een leider der stu- kingen kunnen 

dien. vereenigd wor­ 
den. 

l Wanneer de 
Een hooger officier betrekkingen 

toegevoegd aan de Ici- van comman­ 
ding der studiën. } da.nt en van ~ei­ 

\ der der studiën 
vereenigd zijn. 



( Il ) 

Un commandant en second, officier I Een tweede-commandant, hooger offi- 
supérieur. 

Deux examinateurs permanents. 
Un instructeur et quatre adjoints. 
Six inspecteurs des études. 

Un officier biblio-. Ces emplois 
thécaire. \ seront remplis, 

Un officier chargé autant que pos­ 
du casernement, du sible, par des 
ménage et de l'hahil- { officiers inaptes 
lement. · auservicearmé. 

Un secrétaire. 
Deux dessinateurs. 
Un aumônier. 
Un médecin. 
Les employés nécessaires polll' le ser­ 

vice intérieur et celui des laboratoires. 

Enseignement. 

L'enseignement est confié à des pro­ 
fesseurs militaires ou civils, à des répé­ 
titeurs, officiers, anciens officiers ou 
civils, ayant satisfait à leurs obligations 
militaires, cl ù des maitres, militaires 
ou civils. 

Le nombre des professeurs est de 30 
au plus. 

Le nombre des répètiteurs est déter­ 
miné d'après les nécessités de l'ensei­ 
gnement. 

Le nombre des maitres est de six au 
plus. 

Donné à Laeken, le 2 juillet -1920. 

eier. 
Twee bestendige examinators. 
Een onderwijzer en vier toegevoegden. 
Zes opzieners der studiën. 

Deze betrek 

Een officier biblio­ 
thecaris. 
Een officier belast 

met de kazerneering, 
de kazernetafel en de 
kleeding. 

kingen dienen, 
zooveel moge­ 
lijk, waargeno­ 
men door tot 
den gewapen­ 
den dienston­ 
geschikt zijnde 
officieren. 

Een Secretaris. 
Twee teekenaars. ~, 
Een aalmoezenier. 
Een· geneesheer. 
De noodige bedienden voor den binnen-, 

dienst en den dienst in de laboratoria. 

Onderwijs. 

Het onderwijs is toevertrouwd aan 
militaire of hurgerlijke leeraars, aan 
repetitors ( officieren; oud-officieren of 
burgers die aan hunne militaire ver­ 
plichtingen hebben voldaan) en aan mi­ 
litaire en burgerlijke meesters. 

Het aantal leeraars bedraagt ten 
hoogste 30. 

Het aantal repetitors hangt af van de 
onderwijsbehoeften. 

Het aantal 
hoogste 6. 

meesters bedraagt ten 

Gegeven te Laken, den 2" Juli 1920. 

ALBERT. 

PAR r,·r: Roi : 

Le Ministre de la Dé/ ense Nationale, 
VAN 's I<omNGS WEGE 

De Minister 11mi Landsverdediging, 

P .-E. JANSON • 

••••• 
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Kamer der Volksvertegenwoordigers. 

VERGADERli'H.. VA:.'i 7 Juu 1920. 

Wetsontwerp ter wijziging 'van artikel 7 der wet van 18 Maart 1883, 
houdende inrichting der Militaire school. 

MEMORIE V AN TOELICHTING 

Artikel 7 der wet van ·18 i\lanrt 1838 bepaalt de organieke samenstelling 
van het personeel werkzaam aan de Militnirc school. · 

l)pze samenstelling koml niet meer overeen met de huidige behoeften en 
feitelijk was het organiek kader der school reeds, vóór den oorlog. i II merke­ 
lijke mate verschillend van dit do»r de wel voorzien. Zoo waren cr ncht-cn­ 
twintig repetitors en loegc\'O,•gtlc meesters, wanneer er, volgens de wet, maar 
ten hoogste veertien mochten zijn. liet personeel in overtal was aan tl,· fülitaire 
school werkzaam bij ministerieele aanstelling en kon dus geen aanspraak maken 
op ile zedelijke en stoffelijk e voordcelen, door de wet voorzien, wegens het 
waarnemen der hekleede betrekking. 

De personeelvermeerdering, vóór den, oorlog noodzakelijk bevonden, blijkt 
thans nog meer dringend ten ge,olge van de verplichting, vanwege de school, 
nid alleen hel onderwijs Ic geven aan de gewone promoties bestemd om het 
officieren-kader der wapens aan le vullen, doch ook hel technisch onderwijs 
te volledigen der talrijke olficicren die onder den oorlog benoemd zijn zonder 
de school te hebben gevolgd. 

Oc pcrsoncclverhooglng dient eins door eene wet bekrachtigd om het per.' 
soneel op de hoogte le voeren der dienstvcreischteu en 0111 aan de titd roerders 
de zedelijke en stoffelijke voordcelen kunnen le verlecnen die aan de bekleede 
betrekking verbonden zijn. 

Oc personeelvermeerdering geldt voor den Staf der School en voor het on­ 
derwijspersoneel. 

H 
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1° Staf. 

a) NŒVWE BETHEKKING VAX HOOGER OFFICIER TOEGEYOEGO AA:X 

DE LEIDIXG DER STUDIE:'\. 

Artikel 7 voorziet dal de betrekkingen van Commandant der School en vao 
leider der studiën kunnen vereenigd zijn. 

E,· werdbevonden dat het in dit geval, noodzakelijk is aan den leidingsdienst 
der studiën een hooger officier toe te voegen die, onder toezicht van den leider 
der studiën, belast i:; : 1° met de algemeene inrichting der studiën : indee­ 
Jing der leergangen over de verschillende jaren - labellen der leeruren - in­ 
richting der studiereizen en der praetische werken, toezicht over den dienst der 
opzieners der studiën; 2° met de inrichting der opncmings-cxamens, 3° met de 
studie der vrnagstukkvn aangaande het onderwijs, het onderwijspersoneel, de 
wetenschappelijke werktuigen der laboratoria er der musea. 

Artikel 7 der wet van 1838 dient dus volgenderwijze gewijzigd: 
Na de woorden cc Een leider der studiën » bijvoegen ,, Een hooger officier 

toegevoegd aan de leiding der studiën ( wanneer de betrekkingen van Comman­ 
dant der School en van Leider der Studiën vereenigd zijn). 

b) V EIUIOOGING Y AN HET AANTAi, TOEGEVOEGDE ONDERWrJZERS, 

OP TE VOEnEN VA~ 2 TOT -i. 

A rlikel 7 voorziet slechts 2 toegevoegde onderwijzers. 
Dit gelal is ontoereikend en in werkelijkheid waren er, vóór den oorlog, 

4- toegevoegde onderwijzers, zoodat cr voor elke promotie der lwee eerste 
studiejaren een oflicier W{'Ze, die orider de leiding van den onderwijzer, met 
het theoretisch en practisch militair onderwijs zijner promotie is belast. 

Artikel 7 werd dus in dien zin gewijzigd. 

c) YERMEERDEHING YAN HET AAHAL OPZIENERS DER STUDIEN. 

Artikel 7 voorziet slechts 4 opzieners der studiën. 
Volgens artikel 9 van het koninklijk besluit van rn April 1840 houden de 

studieopzieners hel algemeen toezicht over de studiën eener afdeeling of ecncr 
promotie. 

Het is dus noodzakelijk dal cr een opziener der studiën weze per promolie. 
Zoo was het. trouwens YÓÓr den oorlog en het aantal opzieners der studiën 
bedroeg zes. Dal is hel gelal dat in de wet dient ingeschreven. 

d) NJEL'W E BETREKK ixc VAN OFFICIEH·BIBLtOTIJEC:\RJS. 

Vóór dm oorlog. en krachtens artikel Hl van hel koninklijk besluit van 
H> Apl'il i 8 W, was het toezicht over de bibliotheek toevertrouwd aan een der 
lceraars of aan ccnen bediende. Feitelijk was het doorgaans een der meesters 
in de talen, die cr hel bestuur van waarnam 
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Sedert wanneer zij bestaat is de bibliotheek uitermate aangegroeid en de 
dienst van bibliothecaris vergt heden bijzondere bevoegdheid en diepe kennis 
Er mag niet meer aan gedacht worden <lit ambt toe le vertrouwen aan een 
leeraar, die reeds werk genoeg heeft met het opmaken zijner leergangen. Ander­ 
z;jds, zal een meester in de talen maar zeer zelden de vereischte bevoegdheid 
bezitten om eene bibliotheek, van zulken hijzonderen aard als deze der \Jilitaire 
School, met vrucht. te besturen, en zijn beheer zal zich bepalen tot het toezicht 
over de binnenkomende en uitgeleende werk-n. 

Het bestuur der bibliotheek, waarin is begrepen het rcdematig opmaken der 
boekenlijsten, het onderzoek der door de uitgevers tot aankoop ingezonden 
boeken, enz , is toevertrou wd aan een officier die, door zijne uitgebreide 
algerneene wetenschappelijke ontwikkeling, hel ambt van bibliothecaris met 
hekwaamheid knn vervullen. 

liet nieuw artikel 7 weltigt deze nieuwe betrekking 

e) NIEUWE IlETflEKKii\'G VAN EEN OFFICIER BELAST ~IET DE KAZERNEERING1 

DE KAZERNETAFEL EN DE Kl,EEDING. 

Vóór den oorlog waren deze betrekkingen afzonderlijk in handen van toege­ 
voegde onderwijzers. 

Het is noodig gebleken van deze zóó gewichtige diensten toe te vertrouwen 
aan één zelfde officier, opdat de toegevoegde onderwijzers zich uitsluitend 
kunnen toewijden aan het theoretisch en praclisch militair onderwijs van de 
leerjingen hunner promotie. 

De betrekking-ri van bibliothecaris en van kazernecrings-offlcier worden, 
zooveel mogelijk, waargenomen door officieren, ongeschikt tot den gewapenden 
dienst 

() BEDIENDEN NOODIG VOOR DEN DIENST DER LABORATORIA. 

Gezien de uitbreiding welke de verschillende laboratoria hebben genomen 
sedert zij tot stand kwamen, inzonderheid de laboratoria voor de scheikunde, 
natuurkunde, werktuigkunde, bouwkunde, wapenleer en versterkingskunst is 
het noodig gebleken aan iederen laboratoriumoverste in beginsel, de leeraars 
voor den cursus, toebereiders toe te voegen. 

Hun aantal hangt hoofdzakelijk af van de diensten van het laboratorium. 
Artikel 7 der wet werd in dien zin gewijzigd. 

2° Onderwijs. 

a) AANTAL LEERAAHS. 

Artikel 7 der wet van 1858 beslist dat het aantal leeraars niet meer- dan 
achttien bedraagt. 

Dit aantal is onvoldoende : 1 ° uit oorzaak van het invoeren van nieuwe 
leergangen namelijk. dezen van Vlaamsche letterkunde (krachtens de wet van 
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31 Juli rn 1 :S, ter regeling van het taalgebruik in het leger) en dezen· van 
lichamelijke opleiding; ~0 ten gevolge van 't aangroeien van bel aantal pro­ 
moties, voortkomend uit de verplichting voor de School; van de studiën der 
onder den oorlog benoemde officieren aan te vullen. 

Uit dien hoofde heeft men een groot aantal leergangen moelen ontdubbelen, 
gezien de onmogelijkheid, voor de werkelijke leeraars, hunuenleergang twee- 
maal te geven, en het zijn de repetitors die een gedeelte der leergangen geven. 
Hel betaamt van hun de aan de betrekking l'an leeraar verbonden zedelijke 
en stoffelijke voordeelen 'te verleenen en daarom moet hun aantal vermeerderd 
en tot 50 opgevoerd worden; 

Artikel 7 werd dus in dien zin gewijzigd. 

b) AANTAL REPETITORS. 

Krachtens de wet van i818 bedraagt het aantal repetitors ten hoogste veer­ 
tien. Dit getal is al te gering en in werkelijkheid waren (•r vóór den oorlog, 
zooals hierboven werd uiteengezet, acht en twintig repetitors. 

Het is moeilijk voor het aantal repetitors een onveranderlijke grens af le 
teekenen, vermits het onder·den invloed staal niet alleen van het aantal en de 
verscheidenheid der leergangen, maar vooral van liet aantal leerlingen, daar 
dit laatste op verre na niet onveranderlijk blijft. 

De repetitors hebben hoofdzakelijk "oor opdracht zich bezig te houden 111et 
al de leerlingen, ieder alleen genomen, hetzij met hen te ondervragen, hetzij 
met hunne werken na te zien. 
Zijn er vele leerlingen, dan is er behoefte. aan meer repetitors en het 

bek waamheidspcil een er promotie zakt blijkbaar wanneer er gebrek is aan 
repetitors. 

Het aantal repetitors wordt dus niet bepaald in de wet, het zal vastgesteld 
worden volgens de omstandigheden en de dienstbehoeften. 

De betrekkingen van repetitor zouden maar voor zoovecl zulks mogelijk is, 
toevertrouwd worden aan officieren of gewezen officieren. 

Oit zijn de voorgestelde wijzigingen aan artikel 7 der wet van f 838, waaro­ 
ver er eene beslissing dient getrolfen zonder uitstel. 

De Minister van, Landsverdediging; 
P.-E. JANSON. 
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Projet de loi modiïiant l'article 7 de 
la loi du 18 mars 1838 portant 
organisation de l'École militaire. 

ALBl~RT, 
HOI IIES B~LGES, 

A tous présents et â venir, Salut. 

Sur la proposition de notre Ministre 
de la Défense Nationale, 

Nous A voxs A1111f:-rË ET ..i1rn1'.:To;-;s 

Le projet. de loi dont la teneur suit 
sera présenté en Notre nom aux Cham­ 
bres législatives : 

A1111cLE uxrcun. 

Le texte de l'article 7 de la loi du 
·18 mars i838 portant organisation de 
l'tcolc militaire, est remplacé par Ic 
texte ci-après : 

ART. 7. - Le personnel attaché il 
l'tcole militaire se compose de la ma­ 
nière indiquée ci-après : 

État-major. 

Lorsque les 
fonctions de 

Un officier supérieur \ commandant et 
adjoint 11 la direction) de directeur des 
iles éludes. études sont ré- 

urnes. 

Wetsontwerp tot wijziging van arti­ 
kel 7 der wet van 18 Maart i 838, 
houdende inrichting der Militaire 
School. 

ALBERT, 
KONIN<; l)EH BELGEN, 

Aan allen, tegenwoordigen en loekomenden, Heil. 

Op voorstel nm Onzen MinisLer van 
Landsverdediging, 

\Vu HEBBEN BESLOUN EN 'NJJ BESLUITEN : 

Het wetsontwerp waarvan de inhoud 
volgt zal nit Onzen naam bij <le Wetge­ 
vende Kamers ingediend worden : 

EmHG AIITHŒL. 

De tekst van artikel 7 der wet van 
t8 Maart -1888, houdende _inrich Ling 
der Militaire School, wordt vervangen 
door den volgenden tekst : 

Anr. 7. - Het aan de Militaire 
School in dienst zijnde personeel is 
volgenderwijze aamengestel<l : 

Staf. 

Un commandant. l Ces fonctions 
:ln directeur des élu- pc~1vc1üèlrc ré- 

des. urnes. , dièn. 

Een Commandant. \ kingen kunnen 
Een leider der stu- { vereenigd wor- 

den. 
Wanneer· de 

Deze betrek- 

Een hooger officier) betrekkingen 
toegevoegd aan <le lei- . van comman­ 
ding der studiën. 1 dant en van lei­ 

der der studiën 
vereenigd zijn. 
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JJn commandant en second, officior ·~ -E;-:11 t \\ ecde-eommandant, hoogcr otli- 
superieur. 

Deux examinateurs permanents. 
r n instructeur et quatre adjoints. 
Six inspecteurs des études. 

Un officier biblio-, Ces emplois 
thécaire. \ seront remplis, 

Un officier chargé autant <1uc pos­ 
du casernement, du . sible, par des 
ménage et de l'habil- ( officiers inaptes 
lement. auservicearmé. 

Un secrétaire. 
Deux dessinateurs. 
Un aumônier. 
Un médecin. 
Les employès nécessaires pour le ser­ 

\'ICe intérieur cl celui des laboratoires. 

Enseignement. 

L'enseignement est confié ft des pro­ 
fesseurs militaires ou civils, il des répé­ 
titeurs, officiers, anciens, officiers ou 
civils, avant satisfait ü leurs oblizations 

~ V 

militaires, cl i, des maitres, militaires 
011 civils. 

Le nombre des professeurs est de ao 
au plus. 

Le nombre des répétiteurs est di·tcr­ 
miné d'après les nécessités de l'ensei- 

Donné à Laeken, Ic 2 juillet IU20. 

cier. 
Twee bestendige examinators. 
Een onderwijzer en vier toegevoegden. 
Zes opzieners dei· studiën. 

Deze betrek 

PAR LE Roi : 
/,c .llinistrc de la /Jé(c11sc Nationale, 

Een officier biblio­ 
thecaris. 
Een officier belast 

met de k:izerncering, 
de kazernetafel en de 
kleeding, 

kingen dienen, 
zooveel moge­ 
lijk, waai>geno­ 
men door tot 
den gewapen­ 
den dienst on- 

, geschikt zijnde 
\ offieieren. 

Een Secretaris. 
Twee teekenaars. 
Een aalmoezenier. 
Een geneesheer. 
De noodige bedienden voor den binnen­ 

dienst en den dienst inde laboratoria. 

Onderwijs. 

Het onderwijs is toevertrouwd aan 
militaire of hmgcdijke leeraars, aan 
repetitors ( officieren, oud-officieren of · 
burgers die· aan hunne militaire YCr­ 

plichtingcn hebben voldaan) en aan mi­ 
litaire en burgerlijke meesters. 

liet aantal leeraars bedraagt ten 
hoogste 30. 

Ilet aantal repetitors hangt af van de 
onderwijsbehoeften. 

gncment. 
Le nombre des maitres est de six au I Het aantal meesters bedraagt ten 

plus. hoogste 6. 

Gegeven te Laken, den 2n Juli 1920. 

ALBERT 

VA\~ 's Ko:'\INGS \VEGE 

De Mi11iste1· van Landsi1erdedigi11g, 

P.-E. JANSON. 
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